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L’ÉTAT 
DES LIEUX
Le commerce déodatien souffre-t-il ou 
opère-t-il une mue ? Chiffres précis et 
éléments de réponse dans notre dossier.
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Organisé par KIWANIS au profit de l’enfance

Visitez notre site www.vins-et-saveurs.com
Billeterie en ligne de préférence

du 20 au 22
Novembre 2026

Espace 
François Mitterrand
Vendredi : 17 h - 20 h
Samedi : 10 h - 21 h
Dimanche : 10 h - 18 h

40 EXPOSANTS
ENTRÉE : 5 €
VERRE DÉGUSTATION OFFERT

à Saint-Dié-des-Vosges
2ème Salon

Restauration
sur réservation
www.vins-et-saveurs.com/restokiwa

Présence de Stéphane et Nejla de l’amour est dans le pré

Venez gagner votre soirée

• Grand Hôtel de Gérardmer ★ ★ ★ ★

• Restauration gastronomique
• Vins fins choisis• Accès balnéo• Nuitée chambre luxe• Petit déjeuner(valeur 500 €)*offre réservée aux porteurs du billet d’entrée
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L
a période hivernale  
est toujours un  
moment privilégié  
pour se retrouver. 
Pour ces fêtes de fin 

d’année, nous avons 
souhaité redonner à nos 
festivités toute leur magie 
d’antan. C’est pourquoi le 
traditionnel marché de 
Noël va retrouver, cet hiver, 
son écrin historique et 
chaleureux : le cloître de 
l’ensemble cathédral. 
Ce cadre majestueux et 
authentique deviendra le 

décor d’une promenade 
durant laquelle les  
visiteurs, depuis la place 
du Général-de-Gaulle, 
découvriront les artisans 
locaux dans une  
ambiance conviviale. 
Au-delà de cette féerie,  
la vitalité de Saint-Dié-des-
Vosges repose au quoti-
dien sur le dynamisme de 
ses acteurs économiques. 
Vous trouverez dans ce 
numéro, un dossier spécial 
consacré à la mutation du 
commerce déodatien.

Commerces de proximité, 
nouveaux arrivants, 
évolution des habitudes de 
consommation et actions 
de soutien de la municipa-
lité : ce panorama complet 
met en lumière la richesse 
et la diversité de nos 
boutiques. Consommer 
local, c’est faire vivre notre 
centre-ville et soutenir 
celles et ceux qui s’inves-
tissent jour après jour pour 
faire vibrer notre cité. 
Au nom de toute l’équipe 
municipale, je vous 

adresse mes vœux les plus 
chaleureux pour cette fin 
d’année. Très belles fêtes à 
Saint-Dié-des-Vosges !

Votre dévoué Maire,
BRUNO TOUSSAINT

CHÈRES DÉODATIENNES, CHERS DÉODATIENS, 
ÉDITO
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LE MAGAZINE DES HABITANTS 
DE SAINT-DIÉ-DES-VOSGES

Agenda détachable  
en pages centrales !
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➊ Sensibilisés à la 
sécurité routière
Une grande opération de sensi-
bilisation à la sécurité routière 
a été organisée les mercredi 14, 
jeudi 15 et vendredi 16 octobre 
à Kellermann, au centre-ville 
et à Saint-Roch. Menée en col-
laboration avec de nombreux 
partenaires, elle permettait 
aux collégiens et au grand 
public d’en apprendre plus sur 
les dangers liés aux nouveaux 
modes de déplacement.

➋ Des bonnes affaires 
à la Grande Braderie
Profitant d’une météo clé-
mente, la Grande Braderie a 
rassemblé 243 commerçants 
sédentaires et non-sédentaires 
dans les rues du centre-ville et 
30 particuliers, installés quant à 
eux sur la place du Marché. Une 
offre conséquente, qui a ravi de 
nombreux visiteurs, venus par 
leurs propres moyens ou via 
les navettes gratuites, flairer la 
bonne affaire.

➌ Les nouveaux habi-
tants bien accueillis
Les habitants arrivés entre 
février 2025 et septembre 2026 
ont été accueillis par le maire et 
ses adjoints, lors d’une cérémo-
nie qui s’est tenue à l’hôtel de 
ville le samedi 19 septembre. 
Cet accueil officiel a été précé-
dé d’une visite en bus de la ville 
et de ses lieux emblématiques. 
Les 130 personnes personnes 
ont ensuite pu partager un pot 
de l’amitié.

➊ ➊

➋

➌
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➏ Plusieurs teintes de rose
Cette année, les nouveautés et traditionnels rendez-vous du 
programme d’Octobre Rose ont permis à Saint-Dié-des-Vos-
ges de se mobiliser dans la lutte contre le cancer du sein. 
Au-delà de récolter des fonds, l’opération qui s’est tenue tout 
au long du dixième mois de l’année, a permis d’informer et 
sensibiliser différents publics à la cause.

➎ Le FIG a refait le paysage
Revisitant une thématique choisie en 2012, le Festival Internatio-
nal de Géographie a encore conquis de nombreux visiteurs entre 
le vendredi 2 et le dimanche 4 octobre. Au-delà de proposer des 
conférences, des tables-rondes et bien d’autres rendez-vous 
scientifiques autour de la thématique mais aussi de la Roumanie 
et de la Bulgarie, il a permis d’étudier le paysage sous une forme 
plus concrète avec des sorties sur le terrain.

➎ ➎

➎

➎

➏

➏

➏

➏➏
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TOUTE L’ACTU6

Le marché 
artisanal de 
Noël sera 
ouvert du 4 au 6 
décembre, du 11 au 
13 décembre et du 
18 au 24 décembre. 
L’ouverture se fera 
de 14 h à 20 h les 
vendredis et de 11 
h à 20 h les autres 
jours (à l’exception 
du jeudi 24 où la 
fermeture se fera  
à 16 h).

Cette année, le Marché artisanal de Noël s’étend jusqu’au cloître. Un retour 
attendu, qui s’inscrit dans un important rayon de nouveautés.

NOËL AU CLOÎTRE
Le marché de Noël installé sur la place du Général-de-Gaulle s’agrandit en s’installant également dans le cloître et l’allée l’y reliant.

I
l fut un temps, le marché 
de Noël déodatien était 
inlassablement associé 
au cloître. Dans les allées 
de ce lieu, les exposants 
appréciaient de 
présenter leurs produits 

aux nombreux visiteurs.  
Bruno Toussaint, ancien 
commerçant, en faisait  
partie. Animé par la nostalgie, 
et souhaitant répondre aux 
demandes qui lui avaient été 
formulées, le maire a pris la 
décision de l’installer, en partie, 
au cloître. «Ce sera une 
extension», précise le premier 
édile. En clair, les seize stands 
qui y seront installés viendront 
compléter les quatorze 
chalets situés sur la place du 
Général-de-Gaulle et les six 

autres chalets positionnés 
dans l’allée reliant les deux 
espaces. Comme ce fut le cas 
avant les années 2010, les créa-
teurs tiendront un stand dans 
le monument religieux tandis 
que la partie alimentaire 
trouvera toute sa place dans la 
partie basse. En bénéficiant, 
cette année, d’un chapiteau 
abritant des tables permettant 
de manger sur place. « Bien 
que la quantité augmente, on 
ne fait pas l’impasse sur la 
qualité : tous les exposants 
seront des artisans et, en 
grande majorité, locaux. On 
tient à faire la promotion de 
l’artisanat local », affirme 
Bruno Toussaint. 
Au rayon des nouveautés, 
figure aussi l’étirement de 

l’ambiance « noëlesque » dans 
les quartiers-villages, où un 
sapin sera installé. « On répond 
à la demande des Déoda-
tiens », explique le maire.  
De conifère, il en sera égale-
ment question sur la place du 
Général-de-Gaulle avec la 
mise en place du traditionnel 
arbre naturel provenant des 
Vosges, mais aussi avec  
le retour d’un vendeur  
sur la place. 
Pour le reste, les classiques 
seront de retour, parmi 
lesquels, la crèche. Au total, 
comme chaque année, les 
festivités coûteront approxi-
mativement 24 000 €. « Un 
investissement, comme le 
précise le maire, qui sera 
récompensé par les retours 

des visiteurs ». ●
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UN PROGRAMME COPIEUX

LE CONCOURS SE RÉ-ILLUMINE

Animations, photo 
avec le Père Noël, 
illuminations… on 
vous dit tout ce 
qu’il faut savoir 
sur les fêtes de fin 
d’année.
Des spectacles 
 les week-ends
Plusieurs animations se 
tiendront au marché 
artisanal de Noël. Vendredi 11 
décembre, à 19 h, la chorale 
du collège de la Haute-Meur-
the s’y produira, dimanche 13 
décembre après-midi, 
Freestyle Gospel y propose-
ra des concerts et mercredi 
23 décembre, la compagnie 
Calligraff y déambulera.  
À la cathédrale, le Chœur 
d’Hommes des Trois 
Abbayes effectuera un 
retour attendu le samedi  
12 à 16 h.

Les enfants à l’atelier
Pour les plus jeunes, des 
activités créatives gratuites 
seront proposées à  
l’ancienne médiathèque 
Victor-Hugo les samedi 12  
et dimanche 13 décembre, 
de 14 h à 18 h. L’accès se fera 
par la montée menant au 

Garder la base, tout en 
l’améliorant. Jusqu’à 
présent, le concours des 
Décorations de Noël, dans 
une optique de favoriser 
les économies d’énergie,  
se contentait de récompen-
ser les décors non  
lumineux. Sauf que,  
depuis cette décision 
éco-responsable, les choses 
ont évolué : les guirlandes 
peuvent désormais être 
illuminées avec des am-
poules LED ou solaires.

musée Pierre-Noël.

Une photo avec le Père Noël
Une session de photos 
gratuites avec le bonhomme 
rouge sera organisée les 
samedi 19 et dimanche 20 
décembre, entre 14 h et 18 h, 
dans la Maison du Père Noël 
sur la place du Géné-
ral-de-Gaulle.

La boîte aux lettres  
de retour
Pour adresser une lettre au 
Père Noël, une boîte aux 
lettres dédiée sera installée 
sur la place du Géné-
ral-de-Gaulle entre les 

Du coup, pour cette édition, 
l’idée consiste à réintégrer 
les décorations lumineuses, 
normées et respectueuses 
de l’environnement, dans le 
concours. Si ce dernier 
concernera, comme 
toujours, les balcons, les 
maisons et les commerces, il 
prendra en compte plusieurs 
critères, tels que le respect 
de l’environnement, la qualité 
et l’esthétique, l’investisse-
ment personnel, la mise en 
valeur du lieu, la visibilité et 

vendredi 4 et jeudi 24 
décembre. Pour avoir une 
réponse, inscrire son 
prénom, son nom et son 
adresse est obligatoire.

Le centre-ville illuminé
Du vendredi 4 décembre au 
mercredi 6 janvier, le 
centre-ville sera éclairé par 
les illuminations de Noël. 
Elles seront éteintes à 22 h,  
à l’exception des nuits de 
Noël et du Nouvel-An.

Programme complet 
bientôt disponible sur 
sddv.fr.●

l’impact sur l’extérieur. En 
bonus, la fidélité et le 
renouvellement du décor 
seront également pris  
en compte.
Les inscriptions se feront du 
24 octobre au 30 novembre, 
via le formulaire disponible 
sur le site de la Ville : www.
saint-die-des-vosges.fr. Le 
jury passera ensuite 
« incognito » entre le 6 et le 31 
décembre. ●

S’ASSOCIER 
À LA SAINT-
NICOLAS

À une époque où trouver de 
l’argent et des bénévoles 
s’apparente à un vrai 
casse-tête, six associations 
ont décidé de s’associer 
entre elles pour participer 
au cortège de la Saint-
Nicolas. De ce fait, trois 
formations, parmi les 32 
présentes le samedi 5 
décembre, seront le fruit 
d’une mutualisation 
associative.

Toutes partiront depuis la 
rue d’Alsace à 17 h 30. Elles 
passeront, en distribuant 
quelque 600 kg de bonbons 
offerts par la Ville, par la 
place Saint-Martin et la rue 
Thiers pour rejoindre la 
place du Général-de-Gaulle 
à partir de 18 h 30. Une fois 
arrivées, elles pourront, à 
vos côtés, admirer la 
montée de saint Nicolas sur 
le parvis de la cathédrale et 
assister à la remise 
symbolique des clés de la 
ville par le maire, Bruno 
Toussaint, au saint patron 
des écoliers. La soirée sera 
clôturée par le discours de 
l’évêque de Myre, suivi du 
récit de sa légende. ●

Le maire remettra  les clés 
de la ville à saint Nicolas.

L’ancienne médiathèque Victor-Hugo  
accueillera les ateliers pour les enfants.
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TOUTE L’ACTU8

Face aux violences intrafamiliales, le CCAS agit avec de 
nombreux partenaires pour écouter, accompagner et 
conseiller. Une chaîne qui vous protège.

UNE CHAÎNE  
POUR PROTÉGER

L
e CCAS : repérer, 
écouter, 
 accompagner

Rares sont les 
victimes qui poussent la 
porte du Centre Communal 
d’Action Sociale en parlant 
d’emblée des violences 
subies. Mais un bleu, une 
parole détournée, un regard 
fuyant ou, au contraire, un 
regard qui semble chercher 
l’autorisation de parler 
auprès de la personne qui les 
accompagne sont des 
signaux d’alerte. Formés aux 
premiers secours en santé 
mentale et diplômés en 
économie sociale et familiale 
ou assistants sociaux, les 
quatre agents du service 
social du CCAS savent les 
repérer. Ils le font d’ailleurs 
plusieurs fois par mois. Leur 
premier outil reste l’écoute 
active. Car la parole d’une 
victime de violences 
intrafamiliales ne se libère 
pas sur commande. Elle 
nécessite une relation de 
confiance avec le profes-
sionnel. Et entre les premiers 
signes, la prise de 
conscience et la décision 
d’agir, le chemin peut être 
long. « Il faut savoir ne jamais 
fermer la porte », affirme 
Sidonie Dupont, responsable 
du service social. Avec le 
risque que les victimes 
banalisent, après les années, 
ce qu’elles subissent. Les 
humiliations, le contrôle ou 
les violences psychologiques 
ne sont pas toujours 
identifiés comme des 
violences. Après un départ,  
la reconstruction aussi peut 
être difficile : l’après fait  
donc pleinement partie  
de l’accompagnement.

Un réseau qui permet d’agir 

Lorsqu’une victime décide 
de partir, les besoins peuvent 
devenir immédiats : être mise 
en sécurité, récupérer des 
effets personnels, se nourrir, 
se vêtir, effectuer des 
démarches administratives, 

☞  LA SUITE PAGE SUIVANTE

«ENFIN, JE SORS»
«PETIT À PETIT, J’AI PERDU MES REPÈRES. JE NE SAVAIS PLUS QUEL JOUR 
NI QUEL MOIS NOUS ÉTIONS. UN JOUR, LE CCAS EST ARRIVÉ À MA PORTE 

AVEC LA POLICE.» 
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UNE DÉODATIENNE TÉMOIGNE
Accompagnée 
par le CCAS 
après avoir subi 
des violences 
intrafamiliales, 
une Déodatienne 
raconte son  
parcours.

ET NOUS ? NE PAS DÉTOURNER LE REGARD

ALEXANDRA LAMY ET DIARIATA N’DIAYE À SAINT-DIÉ-DES-VOSGES

L
a chaîne d’action ne 
commence pas 
toujours par un 
professionnel. Un 
proche, un voisin, un 

collègue, une aide à domicile, 
une coiffeuse peuvent être 
les premiers à remarquer un 
changement, à entendre une 
parole ou à recevoir une 
confidence. Leur rôle n’est ni 

Temps fort de cette mobili-
sation, la journée du 12 
novembre sera consacrée au 
film Touchées, réalisé par 
Alexandra Lamy. Après des 
séances destinées aux 
lycéens puis aux profession-
nels et associations, une 
projection ouverte à tous 
sera proposée à 20 h à Nova 
Ciné. Les échanges autour 
du film, de la reconstruction 
et de la résilience seront 
animés par Alexandra Lamy 

d’enquêter ni de se substi-
tuer aux professionnels. Mais 
chacun peut écouter sans 
juger, ne pas banaliser ce qui 
est dit et aider la personne à 
trouver le bon interlocuteur.
Sensibiliser pour reconnaître 
les violences et leurs signes. 
C’est tout le sens des actions 
organisées autour du 25 
novembre, Journée interna-

et Diariata N’Diaye, militante 
déodatienne, cofondatrice 
de Resonantes et créatrice 
de l’application App-Elles.
Exposition, théâtre, musique, 
rencontres ou encore 
actions de proximité 
compléteront ce mois de 
sensibilisation (programme 
complet sur sddv.fr). 
Nous pouvons tous être un 
maillon déterminant. Parce 
qu’entre le premier doute et 
la mise en sécurité, chaque 

«
Peu de temps 
après avoir 
emménagé avec 
mon fils, les 
violences ont 

commencé. J’étais fragile et 
j’avais des difficultés à 
marcher. Il passait son temps 
à me pousser et me faisait 
tomber. Puis les insultes ont 
commencé. Il me disait que 
je n’étais rien, que je n’étais 
qu’une merde. Il m’empê-
chait de sortir et répétait 

sans cesse que j’avais 
Alzheimer. Il avait retiré mon 
nom de la boîte aux lettres et 
je n’avais plus accès à mon 
courrier, à mon compte 
bancaire ni à mon téléphone. 
Je n’avais pas le droit de 
regarder la télévision ; je 
n’avais plus le droit de 
manger. Parfois, il me 
rapportait du pain. Petit à 
petit, j’ai perdu mes repères. 
Je ne savais plus quel jour ni 
quel mois nous étions. Un 
jour, le CCAS est arrivé à ma 
porte avec la police. J’ai 
ressenti un immense 
soulagement. Je suis partie 
sans savoir où j’allais aller, 
mais je me souviens avoir 
pensé : « Enfin, je sors. » 
J’ai été accompagnée par 
des assistantes sociales.  
J’ai rencontré de belles 
personnes qui m’ont aidée à 
reprendre ma vie en main. 

tionale pour l’élimination de 
la violence à l’égard des 
femmes, une lutte que la Ville 
élargit aux violences 
intrafamiliales : mieux 
connaître les violences, 
apprendre à en reconnaître 
les signes et savoir vers qui 
orienter. ●

Aujourd’hui, j’ai un nouveau 
logement, j’ai rencontré de 
nouvelles personnes et je 
me sens bien. J’encourage 
toutes les personnes qui 
vivent une situation difficile 
à ne pas rester seules. Si 
elles en ont la possibilité, 
qu’elles n’hésitent pas à 
contacter ou à rencontrer  
le CCAS. Ils m’ont écouté, 
accompagné et aidé à 
trouver des solutions. 
Je remercie particulière-
ment mon amie : je l’ai 
rencontrée à l’hôpital  
et elle continue aujourd’hui  
à me soutenir.  
Je remercie les forces de 
l’ordre qui m’ont sortie de 
cet engrenage, ainsi que les 
assistantes sociales de La 
Louvière et du CCAS pour 
leur gentillesse, leur écoute, 
leurs sourires et leur 
accompagnement.» ●

☞  SUITE DE LA PAGE PRÉCÉDENTE

bancaires ou liées au 
logement. Le CCAS peut 
l’accompagner pour 
déposer plainte, organiser 
une mise à l’abri ou, lorsque 
son état le nécessite, une 
hospitalisation. Le dépôt de 
plainte accélère certaines 
démarches auprès de la CAF, 
d’un bailleur ou d’autres 
organismes. Mais il n’est pas 
toujours possible immédia-
tement : les sentiments qui 
sont toujours là, la présence 
d’enfants, la peur des 
représailles, celle de 
l’inconnu peuvent freiner le 
départ. L’accompagnement 
se poursuit alors. Surtout, le 
CCAS n’agit jamais seul. Il 
s’appuie sur un réseau de 
partenaires : le CIDFF pour 
l’information et l’accompa-
gnement juridique, l’associa-
tion Sélia pour le soutien 
psychologique (ces deux 
structures tiennent des 
permanences régulières au 
CCAS). Les pompiers, la 
gendarmerie, les polices 
nationale et municipale 
peuvent intervenir dans 
l’urgence ou sur signale-
ment. Le conseil départe-
mental, lui, peut assurer 
l’accompagnement social, 
financier ou lié aux enfants. 
Cette connaissance 
mutuelle, ce réseau qui agit 
comme un seul homme 
permet d’agir vite : un simple 
appel suffit à enclencher une 
démarche. ●

         LES TÉLÉPHONES UTILES
17 : gendarmerie/police
18 : pompiers
114 par sms, si vous  
ne pouvez pas parler  
à haute voix

A Saint-Dié-des-Vosges :
• CCAS, rue d’Amérique : 
03 29 52 39 39
• CIDFF : 03 29 35 49 15 
• Selia : 06 30 61 14 66
• Maison de la Solidarité et 
de la vie sociale du conseil  
départemental :  
03 29 53 50 90
• Police municipale :  
03 29 52 66 59

jour qui passe peut être celui 
du basculement. ●

Alexandra Lamy 
et Diariata 

N’Diaye à Saint-
Dié-des-Vosges 
le 12 novembre
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TOUTE L’ACTU10

Depuis le 12 octobre - et une malencontreuse anticipation dans le magazine 
précédent – le calendrier de collecte des ordures ménagères et des déchets 
recyclables a évolué. Le calendrier… mais pas seulement !

NOUVEAUX CALENDRIERS,  
NOUVEAU PARTAGE

L
a mise en place 
de la tarification 
incitative a fait 
bouger les 
curseurs. Des 
déchets mieux 
triés, c’est moins 

d’ordures ménagères et plus 
de produits recyclés à 
collecter. Forcément, il est 
nécessaire d’ajuster la 

fréquence des ramassages 
pour les adapter au mieux 
aux besoins réels. Les 
communes de l’Aggloméra-
tion ont basculé vers un 
nouveau cycle de ramas-
sage en janvier pour les 
unes, en juillet pour les 
autres. Il restait la ville de 
Saint-Dié-des-Vosges et ses 
cinq secteurs, marqués 

notamment par des typolo-
gies d’habitats différentes. 
C’est la raison pour laquelle 
la zone 1 a été partagée en 
deux secteurs distincts : le 
Villé, la Pêcherie, Marzelay, 
Robache et la Vigne Henry 
qui restent en zone 1 ; les 
quartiers Saint-Roch et 
l’Orme désormais associés 
au sein d’une toute nouvelle 

zone 6, avec une distinction 
de passage pour  
l’habitat collectif et  
l’habitat individuel. ●

Zone 1 : le Villé, la Pêcherie, Marzelay, 
Robache, la Vigne Henry
Ordures ménagères : le lundi en semaine paire
Recyclables : tous les lundis

Zone 2 : Foucharupt
Ordures ménagères : le jeudi en semaine impaire
Recyclables : tous les jeudis

Zone 3 : centre-ville
Ordures ménagères : les mardis et vendredis
Recyclables : tous les vendredis

Zone 4 : Dijon, Gratin
Ordures ménagères : le mercredi en 
semaine paire
Recyclables : tous les mercredis

Zone 5 : les Tiges, la Bolle, les Moîtresses
Ordures ménagères : le jeudi en semaine paire
Recyclables : tous les jeudis

Zone 6 : Saint-Roch, l’Orme

- Pour l’habitat collectif :
Ordures ménagères : les lundis et jeudis
Recyclables : tous les lundis

- Pour l’habitat individuel :
Ordures ménagères et recyclables : tous les 
lundis. 

LA FRÉQUENCE DES COLLECTES EN VIGUEUR  
DEPUIS LE 12 OCTOBRE
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La sectorisation du ramassage des déchets a connu des modifications.

Délibération DM2026_04_12 du conseil municipal, séance du 5 juin 2026
Adoption de la convention de délégation du service public de la fourrière automobile de la Ville de Saint-Dié-des-Vosges 
avec la SAS Garage Tanguy

Le conseil, après en avoir délibéré,

- VALIDE le choix de la SAS Garage Tanguy, situé chemin des Grandes-Hyères, ZI des Paituotes, 88100 Sainte-Marguerite, 
comme délégataire du service public de la fourrière automobile de Saint-Dié-des-Vosges ;
- APPROUVE les termes du contrat de délégation de service public qui lui est proposé ;
- AUTORISE Monsieur le Maire à signer ce contrat pour une durée de cinq ans ;
- DÉCIDE que cette délibération fera l’objet d’une insertion dans une publication locale diffusée dans la commune conformé-
ment à l’article L2121-24 du Code général des collectivités territoriales.
- AUTORISE Monsieur le Maire ou son représentant à effectuer toutes les démarches et à signer tous les documents néces-
saires à la mise en œuvre de la présente délibération.

ADOPTÉ À L’UNANIMITÉ

PUBLICATION RÉGLEMENTAIRE
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Etat des lieux :
le commerce 
mute

ÀSaint-Dié-des-Vosges, le 
sentiment d’un centre-
ville moins fréquenté 
revient régulièrement. 
Mais cette perception est 

difficile à confirmer faute d’indica-
teur permettant de mesurer précisé-
ment les flux. Elle pourrait néanmoins 

s’inscrire dans une transformation 
bien réelle des habitudes de 
consommation : commerce en ligne 
et zones commerciales périphé-
riques ont, à l’échelle nationale, 
modifié la façon d’acheter et de 
fréquenter les centres-villes. Alors, 
plutôt que de compter les passants, 
regardons ce que l’on peut mesurer : 
les commerces eux-mêmes. Et là, un 
chiffre interpelle : 19. Depuis mars 
2026, 19 commerces ont baissé le 
rideau. Mais 19 autres ont ouvert. Le 
nombre ne dit donc pas tout. Ce qui 
change surtout, c’est la nature des 
activités : tatouage, beauté, prothé-
sie ongulaire, restauration… Des 
prestations qui nécessitent une 
présence physique et une relation 
directe avec le client. Et si le vrai sujet 
était là ? Non pas la disparition du 
commerce, mais sa transformation. 
Le centre-ville d’hier était davantage 
tourné vers l’équipement de la 
personne et les commerces généra-
listes. Celui qui émerge aujourd’hui 
repose davantage sur le service, 
l’expérience, la proximité. Sur l’usage. 
Cette évolution redessine aussi la 
complémentarité entre les pôles 
commerciaux : au centre-ville, la 
relation, la proximité et les services ; 
dans la zone d’Hellieule, les achats 
plus fonctionnels. Virginie Bucciol et 
Anaïs Garcia, du service Développe-
ment économique, le résument ainsi : 
«À l’image de la tendance nationale, 
Saint-Dié-des-Vosges est effective-
ment en train de basculer dans 
l’usage du centre-ville.» 

Le centre-ville se réinvente 

Qui dit nouveaux usages dit aussi 
nouvelle façon de penser le centre-
ville. Sa vitalité ne dépend pas 

Difficile de faire la 
sourde oreille aux com-
mentaires que l’on 
entend ou lit ici et là : «le 
commerce de centre-
ville souffre» ; «la ville 
meurt». Vrai ? Faux ? Et 
si on dressait un état  
des lieux du commerce 
déodatien, ZAC et  
hypercentre inclus ?

uniquement du nombre de vitrines 
occupées ou vacantes. Elle se joue 
aussi dans la manière dont on y 
circule, dont on s’y arrête, dont on y 
travaille ou consomme. Une aide 
financière peut faciliter une installa-
tion ; elle ne suffit pas à générer des 
flux. La réflexion est donc plus large : 
préserver les cellules à fort potentiel 
commercial, permettre à d’autres de 
retrouver une nouvelle fonction, 
travailler par pôles, repérer les 
activités qui manquent encore. Rue 
Thiers, secteur gare, rue d’Alsace… 
tous n’ont ni les mêmes flux, ni les 
mêmes usages, ni les mêmes 
perspectives. Développement 
économique et Habitat travaillent 
ainsi de concert pour préserver les 
cellules stratégiques et réinvestir 
autrement celles qui ne le sont plus. 
Créateurs, repreneurs ou franchisés 
peuvent s’appuyer sur des structures 
d’accompagnement, des dispositifs 
financiers et l’ingénierie du Dévelop-
pement économique. 
Au fond, le décalage est peut-être 
moins entre commerces ouverts et 
fermés qu’entre la perception 
collective et une réalité économique 
devenue plus complexe. Un centre-
ville vivant n’est pas un centre-ville 
où rien ne ferme jamais : c’est un 
centre-ville capable de se renouve-
ler. Saint-Dié-des-Vosges ne meurt 
pas. Elle mute. Et une mutation prend 
du temps.●

Les chiffres réunis au fil des pages de 
ce dossier sont issus de plusieurs 
sources : enquête nationale menée 
par CCI France et le Conseil du 
Commerce de France en novembre 
2025, données de l’INSEE (2022, les 
dernières disponibles), démographie 
des entreprises, registres de l’office 
de tourisme et études conduites par le 
service Développement économique 
de l’Agglomération. Cette photogra-
phie croise donc données nationales, 
statistiques publiques et observations 
locales. 
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30

46

16

23

Automobile 
et moto

Équipement 
de la maison

Hygiène, 
santé & beauté

Sport • Loisirs
• Culture

Services 
commerciaux Alimentaire 

Services 
tertiaires

Hôtel - Café
Restaurant

Divers 
spécialisés

74

35

87

20

6

30
Équipements 

de la personne

6
Équipement 
de la maison

Répartition
256 indépendants dont 234 en centre-ville 
124 franchisés dont 85 en centre-ville 

Pôle Thiers : 
212 locaux 

dont 32 vacants

Pôle Gare/
Saint-Martin : 

68 locaux 
dont 12 vacants

Pôle rue des 
Trois-Villes 

17 locaux 
dont 1 vacant

Pôle Alsace : 
84 locaux 

dont 17 vacants

442 locaux dont 
62 vacants.

Pôle
 Hellieule :

 61 locaux 
dont 0 vacant

5 pôles 
commerciaux

Flux 
professionnel

Niveau de vie médian à 
Saint-Dié-des-Vosges : 18 770 €
par an par unité de consommation.

2 200 € en 2022 
(2 650 € en France)

1 750 € en 2008 
(2 100 € en France)

Évolution 
des salaires 
(net/mois) Plus de 6 000 personnes 

viennent travailler à 
Saint-Dié-des-Vosges.

Saint-Dié-
des-Vosges
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En charge du commerce depuis 
mars 2026, quel regard portez-
vous sur le commerce déodatien ?

«Il est plutôt positif. Il y a eu des 
fermetures mais aussi des reprises et 
de nouveaux projets. Cela montre que 
notre ville conserve un potentiel et que 
des porteurs de projets continuent d’y 
croire.» 

Comment favoriser les 
installations ?

«Nous misons d’abord sur la proximité. 
Lorsqu’un porteur de projet souhaite 
s’installer, le maire et moi le recevons 
pour l’orienter vers les solutions 
existantes, comme l’aide aux loyers. 
Nous échangeons aussi avec les 
propriétaires de cellules vacantes 
pour lever certains freins. Au-delà de 
l’installation, nous agissons sur la 
fréquentation, par exemple avec le 
marché du samedi après-midi rue 
Thiers.»

Êtes-vous confiante pour l’avenir 
commercial de la ville ?

«Oui. Les habitudes d’achat ont évolué 
avec Internet et la seconde main, mais 
l’offre commerciale commence à 
s’adapter. Je crois à la 
complémentarité entre les pôles 
commerciaux, centre-ville et Hellieule, 
et à la proximité avec les commerçants 
et les porteurs de projets.» ●

Catherine Viry,
4E ADJOINTE EN CHARGE NOTAMMENT  
DE L’ANIMATION DE LA VILLE,  
DU DÉVELOPPEMENT ÉCONOMIQUE  
ET DU COMMERCE

Kévin Garcia, responsable de Biocoop
49 rue des Trois-Villes

Déodatien depuis sa naissance, Kévin 
Garcia a repris la tête de Biocoop, maga-
sin qui propose des produits biolo-
giques, locaux et de saison issus du 
commerce équitable. «J’ai toujours 
travaillé ici et vécu ici», dit-il. De quoi lui 
donner une certaine connaissance de 
l’environnement. «Sur la ville et ses 
alentours, la concurrence est saine. On 
estime que le chiffre d’affaires du bio est 
de 5 millions d’euros. Il y a donc un 
potentiel à exploiter et avec de la place pour tout le monde.»

Sandro Bortoli, responsable de la 
Cave Les Douelles
6 rue du 11-Novembre-1918

Saisissant l’opportunité de reprendre 
une cave de quartier, proche d’un 
parking et dans un secteur commercial 
dynamique, Sandro Bortoli gère Les 
Douelles, une cave indépendante qui 
propose vins, spiritueux et bières. 
Caviste depuis six ans, il était aupara-
vant installé dans une commune voisine. 
«Le potentiel sur le territoire est grand et 

encore plus à Saint-Dié-des-Vosges», constate le gérant, qui espère «apporter non 
pas quelque chose de plus mais quelque chose de différent» dans son domaine, sur 
le secteur.

Jenny Tassotto, responsable  
de Style Pro
15 rue de la Prairie

Baignant dans le monde de l’imprimerie 
depuis qu’elle est née, la Déodatienne 
Jenny Tassotto ne se voyait pas ouvrir 
ailleurs qu’à Saint-Dié-des-Vosges. À la 
tête d’une boutique de personnalisation 
d’objets pour les particuliers, les 
associations et les entreprises, elle 
souhaite permettre aux habitants 
d’avoir un commerce local, «avec des 
prix concurrentiels», comme elle 
l’affirme. Pour elle, le centre-ville est l’endroit où se trouvent ses clients :  
des personnes qui apprécient le contact et qui souhaitent «libérer leur style». ●

Pourquoi Saint-Dié ? 
Parce qu’ils y croient

Kévin Garcia

Sandro Bortoli

Jenny Tassotto

Ayant ouvert ou repris un commerce il y a peu, 
Kévin Garcia, Sandro Bortoli et Jenny Tassotto nous 
expliquent pourquoi ils ont choisi la commune 
déodatienne.
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SAINT-DIÉ-DES-VOSGES 
EN  GRAND
«Lors du dernier conseil municipal, le groupe Saint-Dié en Grand a 
présenté une proposition forte : l’organisation d’un grand débat de 
politique générale.
C’est une première à Saint-Dié-des-Vosges. Ce débat devrait se 
tenir en décembre 2026 et sera axé sur un enjeu qui nous concerne 
tous : l’adaptation de notre commune au changement climatique. 
Notre territoire souffre déjà d’épisodes extrêmes, qui touchent 
directement notre quotidien, notre santé et notre cadre de vie. Ils 
ne sont plus des événements isolés, et nous devons nous y préparer 
plutôt que de les subir.
Nous l’avons vu cet été, notre ville n’est pas prête (macadam qui 
fond, absence de réserves d’eau, aucune prise de contact avec nos 
aînés isolés). Il est temps de mettre enfin ce sujet sur la table. Ce 
débat sera un véritable échange entre élus et habitants, et nous 
inviterons en amont des experts de ces questions.
Voilà notre manière d’être constructifs,  a travers une série de 
rencontres avec vous, nous avancerons des propositions précises, 
réalistes et utiles à tous, qui débouchent sur des actions concrètes.
Nous communiquerons très prochainement sur les modalités de ce 
débat, afin que chaque Déodatien puisse s’exprimer et présenter 
ses idées. C’est ensemble que nous préparerons l’avenir de 
Saint-Dié-des-Vosges.
Nous comptons sur vous. Pour toute question ou suggestion, vous 
pouvez me contacter directement au 06.11.42.61.00.
Jan VERDONK» ●
Les élu.e.s de Saint-Dié-des-Vosges en Grand

GROUPE MAJORITAIRE
Notre équipe décide de préparer l’avenir et de réaliser des actions concrètes face au défi climatique.
Suite à l’intensité de la canicule qui a marqué cet été, notre priorité est d’adapter notre ville au changement climatique tout en  
garantissant la sécurité et le bien-être de nos enfants. Dès cette année, nous engageons des investissements concrets dans nos 
établissements scolaires :  
- Un espace de fraîcheur dans chaque école : nous déployons un plan d’aménagement d’une pièce fraîche par établissement. Cela 
représente 13 écoles équipées et 13 pièces dédiées, offrant ainsi aux élèves un refuge adapté et tempéré pendant les pics de chaleur.
- Des travaux sont engagés dans 5 écoles pour les équiper de volets et de protections solaires adaptées, afin de maintenir des températures 
soutenables dans les classes. Ces réalisations marquent une première étape décisive. Cet effort budgétaire et technique entamé en 2026 
sera poursuivi et amplifié en 2027. Et nos aînés ? Pendant la période de canicule, plusieurs campagnes d’appels ont été réalisées afin de 
s’assurer de la situation des personnes les plus vulnérables et de maintenir un contact. Ces appels ont permis de maintenir un lien avec les 
personnes concernées et d’identifier des situations demandant une attention particulière.
La vigilance auprès de ces personnes ne repose pas uniquement sur les campagnes d’appels :
- Le CCAS assure également une veille régulière, notamment à l’occasion du portage de repas à domicile. Des moments privilégiés pour 
maintenir un contact et repérer d’éventuelles difficultés. 
- Les travailleurs sociaux et les mandataires judiciaires à la protection des majeurs (MJPM) peuvent eux aussi contribuer au repérage de 
situations préoccupantes.
- Le Centre Local d’Information et de Coordination (CLIC) mène ses propres campagnes de contact et assure une veille auprès des 
personnes accompagnées. Notre équipe décide également de repenser notre rapport aux ressources et à notre environnement :
- Une réserve d’eau innovante : nous menons actuellement une étude pour installer une grande réserve d’eau municipale. Ce projet 
permettra notamment de récupérer et valoriser les eaux issues du pédiluve de la piscine Aquanova.
- Dans le cadre d’une réflexion globale sur le choix des plantes dans la commune, nous faisons le choix de la responsabilité : il y aura une 
réduction importante et progressive des plantes annuelles, au profit d’essences plus adaptées aux conditions climatiques locales afin de 
réduire et rationaliser l’arrosage. À travers ces projets responsables, notre majorité réaffirme son engagement : adapter notre territoire, 
protéger les Déodatiens et bâtir une ville durable. ●
Les élus «Une ville qui bouge avec Bruno Toussaint» 

RASSEMBLEMENT
POUR SAINT-DIÉ
«Je me suis opposé à l’assujettissement à la TVLH. Ce n’est pas en 
intensifiant la pression fiscale y compris sur les petits propriétaires, 
que nous répondrons à la crise du logement. Cette taxe pourrait 
même mener à une situation inique, oùde petits propriétaires se 
verraient imposer, du fait que leur logement ne puisse
plus être mis en location, à cause des contraintes imposées par le 
DPE. L’État devrait lever certaines contraintes qui pèsent sur le 
marché locatif, notamment celles liées au DPE, et se tourner 
davantage vers les bureaux vacants, pour répondre à la pénurie de 
logements.» ●
Geoffrey Mourey, conseiller municipal RN

LA DROITE RÉPUBLICAINE
«Chères Déodatiennes et chers Déodatiens, j’ai voulu créer ce 
groupe au sein du conseil municipal pour donner une voix au bon 
sens et à l’intérêt général qui doivent être les guides de nos actions 
d’élus. Bruno Toussaint a été élu maire de Saint Dié des Vosges, il lui 
revient de conduire les affaires de la commune, la démocratie s’est 
exprimée. C’est donc dans un esprit de participation à l’intérêt 
général de la commune que je compte mettre mon expérience et 
mon temps au service des déodatiens. Vous pouvez compter sur ma 
détermination.» ●
Michel Klein, conseiller municipal «La Droite Républicaine»
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www.allianceambulance.fr

4 rue Marie MARVINGT
88100 SAINT-DIÉ-DES-VOSGES

03 29 55 00 85 - 03 29 56 48 38
contact@allianceambulance.fr

AMBULANCES
VSL - TAXI

Alliance.indd   1Alliance.indd   1 19/01/2026   11:5219/01/2026   11:52

VOSGES 
MONTE-ESCALIER

L’autonomie à domicile en toute sérénité

MONTE-ESCALIERS
PLATEFORMES PMR

ÉLÉVATEURS

Cyril ESPASA
06 59 98 52 08

contact.vme88@gmail.com
11 Parc d’activités 88470 Saint-Michel-sur-Meurthe
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ÉVÉNEMENT

LA 40E RUGISSANTE  
DU TÉLÉTHON

D
epuis quelques 
années, chiffres à 
l’appui, le Téléthon 
monte en puissance à 
Saint-Dié-des-Vosges. 

L’an dernier, 5 422,56 € 
avaient été récoltés, 
augmentant de près de  
2 900 € le total de 2024. 

Atteignant sa 
quarantième édition 
au niveau national, le 
Téléthon proposera 
un programme 
copieux à Saint-Dié-
des-Vosges.

Cette année, l’espoir de faire 
mieux a de quoi être nourri. 
Tout au long du mois de 
décembre, le programme 
porté par l’association 
Déo’Recycle (NDLR : une 
Ville doit s’appuyer sur une 
association) s’adressera à 
tous. Les amateurs de 
spectacle apprécieront 
probablement la scène 
ouverte du vendredi 4 
décembre à l’Espace 
François-Mitterrand. De 19 h 
à 21 h, rythmée par un 
reportage d’une personne 
en situation de handicap, la 
soirée proposera une 
succession de prestations 

Tous les événements n’ont 
pas été cités dans l’article. 
Retrouvez le programme 
complet sur notre site : 
www.saint-die-des-vosges.fr.

Le programme du Téléthon a l’objectif de s’adresser à toutes et tous.

dansantes et humoristiques 
avant de basculer dans une 
version «discothèque» au 
son des années 1980. 
Parallèlement, un «Défi vélo» 
incitera tous les volontaires 
à enchaîner les kilomètres 
pour tenter de gagner un 
vélo. De sport, il en sera aussi 
question tout au long du 
mois. Des séances à Sporty 
Gym (3 décembre) à 
l’initiation au tir sportif (5 
décembre) en passant par 
les sorties vélo (5 décembre) 
et VTT (12 décembre) et les 
journées d’animations au 
tennis (12 décembre) et au 
judo (19 décembre), l’offre 

est vaste.Les moins sportifs 
auront aussi l’occasion de 
participer avec le tournoi de 
poker (4 décembre), le thé 
dansant (6 décembre) ou 
encore le match d’improvi-
sation théâtrale (15 dé-
cembre). De tout, pour tout 
le monde ! ●
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Jennifer Lagrange
DIRECTRICE DE 

 L’ASSOCIATION DÉO’RECYCLE

DES CAGNOTTES À DISPOSITION

«CE RÔLE CORRESPOND À NOS VALEURS»

P
our de multiples 
raisons, il est possible 
que vous ne puissiez 
pas assister à l’un des 
nombreux évène-

ments du programme 
déodatien du Téléthon. Pour 
autant, il vous reste la 
possibilité d’apporter votre 
pierre à l’édifice ou, plutôt, 
votre pièce de monnaie à la 
cause, en alimentant les 
cagnottes disponibles dans 
les commerces déodatiens 

participant à l’opération. 
Certaines associations, à 
l’instar des Santiags de l’Est, 
le Judo club déodatien ou 
Mel’Fitness et Danse, en 
feront de même en installant 
une boîte à l’entrée de 
chaque cours. Dans les deux 
cas, la liste sera disponible 
sur notre site : www.
saint-die-des-vosges.fr. 
Et si, pour des raisons 
financières vous ne pouvez 
pas participer, il vous reste la 

possibilité de mettre des 
piles dans le récipient 
disponible au Centre 
technique municipal (rue du 
Petit-Saint-Dié) : une pile 
collectée sera transformée 
en don. Ou, plus simplement 
encore, vous pouvez 
partager le programme. 
Vous l’aurez compris, 
chaque participation 
comptera ! ●

MOBILISEZ-
VOUS TOUTE 
L’ANNÉE

Le Téléthon, c’est 
principalement en 
décembre. Mais à 
Saint-Dié-des-Vosges, la 
mobilisation peut s’étendre 
sur toute l’année. Le tournoi 
de touch rugby organisé en 
octobre dernier par le SDRB 
XV ou la marche aux 
flambeaux des Amis de 
Gratin traditionnellement 
programmée en janvier, en 
sont des exemples.
Si vous êtes une association 
ou une entreprise, il n’est 
donc pas trop tard pour 
vous mobiliser et participer 
à la cagnotte déodatienne.
Pour ce faire, il suffit 
d’envoyer un mail à 
sdemange@ville-saintdie.fr 
ou de téléphoner au  
03 29 60 61 04 en 
présentant votre projet. ●

Des cagnottes seront disponibles dans certains commerces et associations de la ville.

Pourquoi Déo’Recycle 
a-t-elle souhaité porter 
l’évènement ?

«Nous avons accepté ce rôle 
parce qu’il correspond 
pleinement à nos valeurs : 
fédérer, créer du lien et 
participer à une dynamique 
solidaire sur notre territoire.» 

Comment l’association 
s’implique-t-elle ?

«Elle s’implique dès qu’il y a un 
besoin et que nous pouvons 
apporter notre aide. Très 
souvent, cela passe par la 

mise en place d’une buvette 
ou d’un espace de restauration 
au profit du Téléthon.»

L’association est-elle 
engagée pour d’autres 
causes ?

«Notre première mission reste 
bien sûr le réemploi, la lutte 
contre le gaspillage et 
l’accessibilité au plus grand 
nombre. Mais nous souhaitons 
aussi être un véritable acteur 
de la solidarité et de la vie 
locale en nous mobilisant 
autour de différentes causes 
toute l’année.» ●
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REMETTRE L’OUVRAGE 
SUR LE MÉTIER !

E lle avance avec 
prudence, 
consciente du 
défi… mais elle 
avance ! Chris-

tine Treffe, mosaïste, s’est 
emparée du flambeau 
tendu par Catherine Viry et 
Patricia David. Parce que le 
binôme des premiers jours 

ne pouvait plus assumer 
l’organisation dans les 
mêmes conditions, et 
parce qu’il était impen-
sable que le Salon des 
Loisirs créatifs s’arrête. 
L’avantage, c’est que 
l’artiste n’a pas à assem-
bler de petits morceaux 
éparpillés, même si c’est sa 

Le Salon des Loisirs créatifs se tiendra du 13 au 15 novembre avec 
un nouveau capitaine à la barre et de nouveaux visages derrière les 
stands ! 

L’Espace François-Mitterrand se transformera en paradis pour les loisirs 
créatifs du vendredi 13 au dimanche 15 novembre.

passion ! Non, le Salon 
dont elle hérite est déjà 
solidement construit, riche 
de talents et de sa-
voir-faire, et répond 
largement aux attentes 
des passionnés de 
création. On annonce 
toujours 35 stands, on 
annonce toujours une 

Vous voulez en savoir  
plus sur le salon et ses  
exposants ?
Rendez-vous sur la page 
facebook Club aux Bons 
Points ou contactez  
Christine Treffe  
au 06 60 12 97 53  
ou contact@christine-treffe.
com

grande diversité dans les 
disciplines et les tech-
niques présentées : du 
scrapbooking aux manda-
las en passant par la 
broderie, les boutons, les 
tissus, la dentelles, la laine, 
tout y est ! Et même 
davantage puisque 
Christine Treffe se réjouit 
d’accueillir de nouveaux 
exposants : du diamond 
painting sur figurines faites 
maison par Brillance 
cachée ; de la broderie de 
Lunéville et broderie d’art 
avec Pointe de Lune ; de la 
customisation de coussins 
ou de fauteuils avec 
l’Atelier SB ; des kits 
vestimentaires à découper 
avec La Couture Créative ; 
ou encore de la création 
d’objets de décoration à 
partir de chutes avec 
Boud’bois et Compagnie.
Et comme on ne change 
pas une recette qui régale 
tout le monde, le principe 
des ateliers est reconduit 
et les thématiques sont 
d’ores et déjà annoncées : 
mosaïque, feutrage, pliage, 
crochet et peinture sur 
miniatures, patchwork… 
Sans oublier l’exposition 
des créatrices du club Aux 
Bons Points qui porte le 
salon, le food truck Ô P’tit 
Napoli, la gratuité de 
l’entrée… Bref, y a plus 
qu’à ! ●

Salon des loisirs créatifs, 
vendredi 13, samedi 14 et 
dimanche 15 novembre à 
l’Espace François-
Mitterrand
Vendredi et samedi de 10 h  
à 18 h ; dimanche de 9 h 30  
à 17 h 30
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UN SALON POUR  
LE GRAND JOUR

U
n évènement pour les 
évènements. Porté par 
l’association Entre-
prendre en Déodatie et 
organisé avec deux 

auto-entrepreneurs, Maud 

L’événement des samedi 9 et dimanche 10 janvier  
ne sera pas uniquement réservé aux mariages.

Ghezala et Farid Amma-
riche, le Salon du mariage et 
des évènements des 
samedi 9 et dimanche 10 
janvier innove par rapport 
aux modèles que l’on peut 
trouver ailleurs. Tout en 
gardant l’idée centrale de la 
célébration des unions, il 
valorise toute la panoplie de 
services disponibles 
localement pour mettre en 
place vos évènements.
Pêle-mêle et de façon 
non-exhaustive, vous aurez 
donc la possibilité de trouver 
photographe, loueur de 
matériel, wedding planner, 
traiteur, pâtissière, créateurs 
de robes et costumes, 

coiffeuse, maquilleuse, 
vendeurs et créateurs de 
bijoux métaux ou fantai-
sistes, tatoueur et tout ce 
qui touche à l’évènementiel. 
« On souhaite montrer qu’il y 
a tout ce qu’il faut sur 
Saint-Dié-des-Vosges et ses 
environs », commentent les 
organisateurs. À ce titre, 
l’entrée sera gratuite.Niveau 
animations, au-delà des 
interventions du « speaker » 
Damien Colombo, un défilé 
en robe ou costume sera 
proposé les matins et les 
après-midis. Des démons-
trations de coiffure et de 
maquillage sont aussi 
prévues dans le pro-
gramme. Loin d’être 
superflue, une tombola vous 
permettra de gagner, tout 
au long du week-end, des 
lots, allant du matériel à la 
réduction sur une presta-
tion. Vous l’aurez compris, 
tous les ingrédients pour 
réussir le plus beau jour de 
votre vie ou votre évène-
ment seront réunis en un 
seul et même endroit. ●

Samedi 9 janvier de 10 h  
à 18 h et dimanche 10 janvier 
de 10 h à 17 h à l’Espace 
François-Mitterrand. ●

Les samedi 9 
et dimanche 10 
janvier, le 1er Salon 
du mariage et 
des évènements 
rassemblera 
de nombreux 
prestataires locaux 
à l’Espace François-
Mitterrand.

DES «MAJO-
RETTES» 
À L’ÉTINCELLE

Scène de l’Agglomération, 
l’étincelle va présenter les 
Major’s Girls de Montpellier, 
une troupe de majorettes 
constituée d’une douzaine 
de femmes, mères, filles, 
amies. Entre deux 
numéros, chacune confie 
des anecdotes et des 
souvenirs de sa vie de 
femme. Sincères, les mots 
nous touchent droit au 
cœur parce qu’ils rap-
pellent nos propres vies. 
Avec sensibilité, le 
chorégraphe Mickaël 
Phelippeau signe un 
portrait de groupe qui fait 
jaillir une histoire com-
plexe ; il plonge dans ses 
souvenirs d’enfance, pose 
un regard émerveillé sur ce 
monde de paillettes aux 
couleurs chatoyantes.

Samedi 21 novembre à  
20 h, Espace Georges-
Sadoul. Pour tous dès 8 
ans.

UN PEU 
D’IMPRO !

Le groupe « impro » de la 
compagnie ACTE investira 
le plateau de la Nef le mardi 
10 novembre pour un 
match opposant des 
équipes de cinq jouteurs, 
soumis à des contraintes, 
des thèmes, des durées 
qu’ils ne connaissent pas… 
Le public y mettra son grain 
de sel puis votera pour son 
improvisation préférée. Ça 
vous dit ?

Mardi 10 novembre  
à 20 h 15, plateau de la Nef 
●

Si vous souhaitez 
participer à un défilé 
en tant que manne-
quin, c’est votre 
moment ! Homme ou 
femme, peu importe 
votre âge, l’associa-
tion vous propose de 
prendre part à l’un 
des quatre défilés du 
week-end. Pour vous 
inscrire, il convient 
d’envoyer un mail  
à mgweddings88@
gmail.com ou 
d’appeler le  
06 47 56 90 26. ◆
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OSEZ 
COMPARER !!!

Cuisine Salle de bain Aménagement
intérieur

Parce que votre projet mérite le meilleur, faites jouer la concurrence,
comparez les projets… et laissez COCINA vous convaincre ! » 

L’INSPIRATION - L’ESPACE
DES CONSEILLERS À VOTRE ÉCOUTE

UNE ÉTUDE PERSONNALISÉE

03 29 57 17 12

SHOWROOM
4, rue Alphonse Matter

88100 Saint-Dié cuisinescocina

www.cocina-lautrecuisine.fr
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GUIDÉ PAR SA NATURE
Président de la Fédé-
ration des Clubs vos-
giens, Alain Boulenger 
a traversé la France en 
embrassant différentes 
carrières.

BIO EXPRESS

PORTRAIT

1979  
Entrée dans la Marine nationale

1995
Entrée dans l’administration 
pénitentiaire

2021   
Adhésion au Club vosgien ♦

A
yant exercé dans plusieurs 
professions où l’uniforme est de 
rigueur, Alain Boulenger n’a 
pourtant pas mené une vie... 
uniforme. Cette destinée, le 
Déodatien de naissance l’a 
esquissée à l’adolescence 

lorsqu’il promit à son père, qui avait 
signé son acte d’engagement, d’effec-
tuer une carrière militaire courte. Refusé 
à l’école des Mousses, faute de «faire le 
poids requis» comme il l’indique, il 
occupe ses journées avec un BEP 
Employé de banque pendant deux ans 
avant d’intégrer la Marine nationale. 
«J’étais un jeune en quête de découvrir 
le monde», explique celui qui rêvait aussi 
d’avoir le même placard de décorations 

que son oncle. Pendant seize ans, il 
assouvit sa soif en naviguant sur deux 
navires, le Bâtiment d’ouvrage d’Entre-
casteaux et la Galissonnière, mais aussi 
en étant affecté dans des fonctions plus 
administratives, en Bretagne et 
outre-Mer.
Son parcours le mène ensuite dans le 
monde de l’administration pénitentiaire, 
intégré suite à l’obtention d’un concours 
de la fonction publique. Parti de l’ouest, 
Alain Boulenger conquit le sud-est en 
passant par Fleury-Mérogis, Orléans ou 
Agen. «J’avais promis à mon fils que j’y 
resterais le temps de ses études pour 
qu’il puisse se faire des copains», 
explique le père de deux enfants, qui 
monta les échelons au fil des ans en 
atteignant le poste de chef de bâtiment.
Une fois cette promesse tenue, cet 
amoureux de la nature entreprend un 
pèlerinage vers Saint-Jacques-de-
Compostelle depuis chez lui, en 2017. 
Une aventure qu’il fera suivre par un 
petit lustre en tant qu’agent de sécurité 
et surtout, par une adhésion au Club 
vosgien en 2021 à son retour dans les 
Vosges. Se définissant comme 

quelqu’un «qui ne fuit pas ses 
responsabilités et s’engage à cent pour 
cent», Alain Boulenger devint guide, 
après avoir passé le diplôme nécessaire, 
puis vice-président et président de la 
branche déodatienne en 2024. 
Parallèlement, après en avoir été le 
secrétaire, il prend la présidence de la 
Fédération des Clubs vosgiens « par 
défaut, faute de candidats ». Une 
nouvelle expérience, sans uniforme, 
qu’il apprécie naturellement. ●
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